
 

 

L’AMOUR QUI SAUVE  
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
         Un jeune homme qui avait grandi comme un athée, 

s’entraînait pour devenir champion olympique de plongée. La seule 

influence de la religion dans sa vie lui venait d’un ami sincère 

chrétien qui témoignait souvent sa foi. Le jeune plongeur n’a jamais 

vraiment prêté attention aux sermons de son ami, mais il les 

entendait souvent. 

        Un soir, le plongeur alla à la piscine du collège qu’il 

fréquentait. Les lumières étaient toutes éteintes, mais la piscine avait 

de grandes fenêtres et, comme la lune brillait il y avait donc 

suffisamment de lumière pour s’entraîner. 

Le jeune homme grimpa sur le plus haut plongeoir et juste au 

moment où il se retournait en s’approchant du rebord de la planche 

et qu’il étendait les bras, il vit son ombre sur le mur. L’ombre avait 

une forme de croix !  Le jeune homme ressenti quelque chose 

d’étrange, comme si quelqu’un lui parlait. Au lieu de plonger, il 

s’agenouilla et demanda à Dieu d’entrer dans sa vie. Juste au 

moment où il se relevait, un homme de la maintenance arriva et fit 

les lumières… 



 

 

 

 

La piscine avait été vidée pour des réparations ! ! ! 
 

 

 

Souvenez-vous de cette histoire et de nombreuses morales qu‘on 

peut en tirer. En voici une : 

 

Je dois aimer Jésus. Il est la Source de mon existence et mon 

sauveur. Il me permet d’être opérationnel (le) tous les jours. Sans 

Lui, je ne serai rien. 

Sans Lui, je ne suis rien, mais avec Lui   « je puis tout par Christ qui 
me fortifie » . Philippiens 4 : 13 
 
 


